
LE REVEIL

te ruine sombre barra le ciel d'un pieu noir ; et
d'autres morceaux d'aqueducs franchirent la
route, prirent de ce côté une valeur demesurée,
en se détachant sur le coucher (lu soleil. Ah!
l'heure unique, l'heure du crépuscule dans la
Campagne romaine, quand tout s'y noie et s'y
résume, l'heure de l'immensité nue, de l'infini
dans la simplicité! Il n'y a rien, rien que la ligne
ronde et plate de l'horizon, rien gue la tache
d'une ruine, isolée, debout, et ce rien est d'une
majesté, d'une grandeur souveraine.

Mais le soleil se couchait, là-bas, à gauche,
vers la mer. Dans le ciel limpide, il descen-
dait, tel qu'un globe de braise, d'un rouge aveu-
glatnt. 11 plongea lentement derrière l'horizon,
et il n'y eut d'autres nuages que quelques va
peurs d'incendie, comme si la mer lointaine eût
bouillonné soudain, sous la flamme de cette
royale visite. Tout de suite, quand il eut dis-
paru, ce coin du ciel s'empourpra d'une mare
de sang, tandis que la Campagne devenait grise.
Il n'y avait plus, au bout de la plaine décolorée,
que ce lac de pourpre, dont on voyait le brasier,
peu peu mourir, derrière les arches noires des
aqueducs. et, de l'autre côté, les autres arches
éparEes, restées roses, s'enlevaient en clair sur le
ciel couleur d'étain. Puis, les vapeurs d'incen-
die tse dissipèrent, le couchant finit par s'étein-
dre, dans une grande mélancolie farouche. Au
firmament apaisé, devenu de cendre bleue, les
étoiles s'allumaient une à une, pendant que les
lumières de Rome encore lointaine, au ras de
l'horizon, en face, scintillaient à des phares.

Et Prada, dans le silence songeur de ses deux
compagnons, au milieu de l'infinie tristesse du
soir, envahie lui -même d'une tristesse indïcible,
continuait à se queslionner, à se demander ce
qu'il allait faire. Ses yeux n'avaient pas quitté
Santobono, dont la figure se noyait de nuit, mais
si tranquille, abandonnant soit grand corps au
balancement de la voiture Il se répétait qu'il
ne pouvait laisser empoisonner ainsi les gens.
Les figues etaient sûrement destinées au Cardi-
nal Bocbanera, et peu lui impo. tait en somme,uu
cardinal de plus ou de moins, un pape possible
dont l'action historique future était di ilicile à
prévoir. Dans son âpre conception de conqué-
rant, tout à la lutte pour la vie, le mieux lui
avait toujours semblé de laisser faire le destin,
sans compter qu'il ne voyait aucun mal à ce que
le prêtre mangeât le prêtre, ce qui égayait son
athéisme. Il songea aussi qu'il pouvatit être
dangereux d'intervenir dlans cette abominable
affaire, au fond des basses intrigues, louches et
insondables, du monde noir. Mais le cardinal

n'était pas seul au palais Boccanera . les figues
ne pouvaient-elles se tromper d'adresse, aller à
d'autres personnes, qu'on ne voulait pas attein.
dre ? Cette idée de révoltant hasard, maintenant,
le hantait. Et, sans qu'il voulût y arrêter sa
piensée, les visages de Benedetta et de Dario
s'étaient dressés devant lui, revenaient malgré
son effort pour ne pas les voir, s'imposaient. Si
Beiiedetia, si Dario mangeaient de ces fruits ?
Benedet ta, il l'éoartat tout de suite, car il savait
qu'elle faiisait table à part avec sa tante, tandis
qu'il n'y avait rien de commun entre les deux
cuisines. Mais Dario déjeunait chaque jour
avec son oncle. Un instant, il vit Dario pris
d'un spasme, tomber entre les bras du cardinal,
comme le pauvre monseignor Gallo, la face grise,
les yeux creux, foudroyé en deux heures

Non, non ! cela était affreux, il ne pouvait
permettre une abomination pareille. Alors, son
parti fut arrêté, Il allait attendre que la nit
fût complète ; et, tout simplement, il prendrait
le panier sur les genoux du curé, il le jetterait à
la volée dans quelque trou d'ombre, sans dire un
mot. Le curé comprendrait. L'autre, le jeune
prêtre, ne s'apercevait peut-être pas de l'aven-
ture. D'ailleurs, peu importait, car il était bien
décidé à ne pas même expliquer son acte. Etil
se sentit tout à fait calmé, lorsque l'idée lui
vint de jeter le panier, au moment ou la voiture
passerait sous la porte Furba, quelques kilomé-
tres avant Rome. Dans les ténèbres de la porte,
ce serait très bien, on ne pourrait rien voir.

- Nous nous sommes attardés, nous ne serons
guère à Rome avant six heures, reprit-il tout
haut, en se tournant vers Pierre. Mais vous
aurez le temps d'aller vous habiller et de rejoin-
dre votre ami.

Et, sans attendre la réponse, il s'adressa à
Santobono :

- Vos figues arriveront bien tard.
- Oh, dit le curé, Son Eminence reçoit jus-

qu'à huit heures. Et puis, ce n'est pas pour ce
soir, les figues ; On ne mange pas de figue le
soir. Ce sera pour demain matin.

Il retomba dans son silence, il ne parle plus.

(A suivre)

CERT AINEMENT Lr SEUL

Le BAUME RHUMAL est certainement le
seul remède actif, énergique etý sûr dans le trai-
tement du rhume, de la grippe et de la toux qui
permette, tout en suivant le traitement, de V.
quer à ses affaires et 4e guérir rapidement.


